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L'année 2013 se profile à l'horizon
gel les vceux du bûreau de L'ALYC.

MichelCHALLANDE

lesbahuts

Mon Lauenn
auxfuis rirrs

BoNNE ET HEUREUSI aNruÉe A vous cHERS ADHERENTS
ET A TOUS CEUX QUI VOUS SONT CHERS.

Aumale
enfuuerune

En septembre, Constantine et le lycée d'Au-
male ont eu la vedette lors de l'exposition orga-
nisée à Chamalières par le Cercle algérianiste
d'Auvergne. Ci-dessus, l'entrée de l'exposition
où les visiteurs foulaient symboliquement, sur
carte géante, le sol algérien. A côté, notre ami
alycéen André Breton prononçant sa conféren-
ce et, ci-contre à droite, présentant les pan-
neaux au maire de Chamailières, M. l,ouis
Giscard d'Estaing, en présence de la présidente
du cercle, Mme Françoise Leroy.
O Voir page 3

suite page 6

mages Anne-Marie Triboi (Cercle algérianiste d'Auvergne) et Louis Burgay
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tographies,
vrages, do
la deuxiè-

etc... étaient,là les
nce

française en les
lointaines pre tia-
le Berbérie.

Ce vaste travail de recherche et de

est l'actuelle présio
Plusieurs âutres cercles algérianis-

tes avaient é ent contribué à ras-
sembler des
ment iconosra
Centres ai a
Provence et de Perpignan.

Tant de travail- p-ouvait trouver sa
récomoense dans I'enthousiasme des
visitetirs, dont certains s'attardaient à

Autres larmes - souvent aussi - à la
sortie de la sall
le regard se pos
une symbolique
tenant une atttestation de sortie d'Al-
eérie et un billet d'avion à destination
âe l'Hexagone... billet déjà vieux d'un
demi-siècle.

Ainsi, très nomb
- en deux iourn
découvrir notre
du "Carrefour Eur
vision de cette ter
"1,962, une partie de
au coeur d'irn million d'exilés...

Et de tous nos Alyceens.

fumale enAuueqne,50 ans aprcs
nfrère
rémé-
Scien-

"Constanting chef-d'oeuvre de la na-
ture et du travail des hommes" - il s'at-
t
t
I
I
tionnelle du site et
bâtisseurs qui, en un t
treprirent àes travaux géants permet-
tanl l'extension de la cité et favorisant
les communicaûons avec l'extérieur.

En conclusiory il évoqua, avec âno
tioru ce temps révolu où vivaient là, cô-
te à côte, Aiabes, K s, Juifs et Eu-
ropéens ourtour de la
trrlèditer cette ville, un
creuset où se mêlaient, de manière
exemplaire, tou

C-cnrne les vi orL
les auditeurs avai pe
destrement - dès I -la

r Euro-
sait une
ois an-

ciennes provinces françaises submédi-
terranéennes.

la dé-
rois et
veiller
en Al-

r de la contribution
tue dans la libéra-

tion de la Mère Pâtrie, lors des deux
guerres mondiales.
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lyoée..0ui! Et agùs

d'un domaine; et,

{!t ."organique",
affichait "agrico-
Peter sister âvait

de similitude avec une geisha...
Là encore, tout étaitâ revoir.
Vint novembre 7942, et l'heure de metbe

cet avant-dernier mois de-_l'année, quand
lesTommies et les Samys alliés eurent posé
le pied sur le sol d'Afrique du Nord.

Le néemuletier eut- alors derx occa-

sac d'un bon nombre de pier-
res e plus attrayante la pro-
gre sur un appréciable run-
bre

es mathê
la.parti-
vole aux

rappelant
heures de

lgmps où rivait par l'usage del'ari-thrgét ssait, 'cette foË, du
tir d'une à travers les pales
d'une hélice d'avion.

par M. Just Recouly
Pr

l'histoire et de la. sé"s'r:Fli: i.i#^Î:
des territoires grignotés'sur l'advËrsàire
- dont le famet -Palati:

Ici, question!

- Que- faire, dans un régiment de tirail-
leurs algériens, rn êhe-amené à user de
la langue arabe; sé M.
Amouche et M. seurs

en sabir
les rangs de la glorieu-

[àtoi.u d'un turco:

Là, rien à dire pour le "Comment te
nommes-tu?".

Vient alors, pour "quel est ton matricu-
le?" , ce franco-àrabe dè la plus belle eau:
- "Numerok?"

Qre suit un renvoi vers la place du
ouidam::
-"'lmchi blaç'tek".

Ainsi, se trouve respectée la srarffnaire
qui entend que le "k" ieprésente,în arabe,
la deuxième personne dusingulier.

Passons! '
Eclaircie de l'armistice, - enfin! - suivie

de cette sorte de récréation que constituait
l'occupation du pavs conouls.

Et, là, à l'occa^si6n de riombreux ',inven-
taires" dans les territoires récemment con-

p.lus.questiory pour mol d'imiter le noble
Crncrnnatus en retournant methe la main
sur un mancheron de cham.re.

dans les co-
nstantine" se
'ex-aDDrenti-
familiêr d'un
il est tout jus-

ts avec les rudi-
aient se bomer à

langue française et
famille - à l'éplu-

ture... 
res de la Progéni-

... jusqu'à l'avénement de l'ALYC !

J. B.

ns$me slnon uruque en son se
les annales du licée de s"ar
Constantine... et 'peut-êhe ?É
celles des autres lycées de Fra
re de Navarre.

Elle laisse aussi, un brin
car - mes consoeurs et mes c,
alycéens - qui sait si nous ne
pas nombreux à penser que l,
dans la masse de ces élèvès asr
ul père ou nÊre un grand-'
venu, avant nout user ses f



Aumale, c'éhil il y aun siècle et sept ans



Elle laisse aussi, un brin rêveur,
car - mes consoeurs et mes confrères
alycéens - qui sait si nous ne sornmes
pas nombreux à penser que là fondu
ilans la masse de'ces élèvôs assemblés,
tur père ou rrÈre un grand-père est
venu, avant nous, user ses fonds de

&e les deux premiers et le second.

B. R.

Aumalg c'éhil il y a un slède et sept ans

drait exactement à l'endroit voulu.
Mais, là encore, à la fameuse heure
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huenn auxfuus
;

plan, Marie-Jeanne et Danièle Goett,
Marie-Claude Mattéi et Marie-Claude

jours, malgré

re. Les repas
té: unme di-
vaut un bon

bifteck", et nous n'accordions Pas
d'importance au bouilli-rôti dans no-
tre aisiette. L'essentiel - pour nous -
était d'être ensemble et de rire.

Michèle était chef de table. Chaque
iour, elle désignai! parmi nous huit,
celle qui choisiiait le ineilleur morceau
car dèux ou trois parts seulement se
révélaient convenables, et il fallait at-

oouvoir bénéfi-
bo*" qualité...
l'essentiel était

ire.

tres "avec-porc".
On essayait - bien sûr - de faire,

contre mauvaise fortune, bon coeur,

surtout quand nous affublions ces da-
mes de sumoms caricaturaux...

Bref, nous nous moquions de tout et
de riery et le ternps, à ce jeu, passait
trop vite.

En fait de distractiorL au moment des

sir est prisonnière de l'équipe adverse
et ne peut être libérée que si une ad-
versaire est touchée à son tour. Fina-

mettant en orrunun nos connaissances
et nos astuces.

professeurs nous
elles ont marqué

rd, Mlle Mariaud
(français) et Mme Olives (couture). En
7952, elles devaient être loin d'avoir
soixante ans mais elles nous parais-
saient très vieilles.

La première était d'un rynisme dé
routarit: elle lisait tout hauf le texte de

moquait impi-
utes et de nos
Elle nous gla-

La seconde avait une façon bien à
elle et totalement incompréhensible de

révélaient, pour le moins, inattendues.
En scientes naturelles, Mlle Heur-

taux avait tendance à s'endormir par-
fois en classe.

détacher de l'exposé en cours.
Enseignante d'italien, Mlle Creuly

se révélait aussi dynamique qu'amu-
sante.

Sont encore bien présentes en lrrr
mérnoire Mlle Arboré en français-la-
tin, Mlle Fleury en sciences naturelles,
et Mlle Bernaidini en histoire et géc
graphie.

Enfin, se situant au pinacle, l'inou-
bliable Mlle Pouillard faisait, de la
philosophie, un art: on l'aurait volon-
tiers écoutée des années durant.

Personnage également marquant de
notre bahut, l'abbé Emmanuel Grima
qui assurait l'éducation religieuse, de
la sixième à la terminale. Ancren scout,
il organisait, en outre, des sorties à la
campagne auxquelles nos condisciples
israélites et musulmanes étaient ravies

En haut,
de gauche à droite:

Marie-Claude
Mattei,

Geneviève
Arnaudies,

Lucie.Paule Fatis,
Michèle Bail,

Janine Angelini.

'lt
1 t/

lv

*-(

Première B 1957-58. De haut en bas et de gauche à droite: Francette Ramirez,
Michèle Ghozland, Suzanne Ledoux, Lydie Laporte, Monique Girard, Claude
Clementi, Paule Raucaz, Anne-Marie Attard; puis, Jacqueline Martin, Janine
B land, Paule Bonifaci,
D izerate, Colette Attali,
S Claude Mattei, Lucie-
P
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et

- I Statue de Plerre du Ter-
rall et chevalier - sans peur
et sans reproche . de Ba-
yard, natif de Poncharat et
donc, enfant du Dauphlné, te-

me chacun salt.
- 2 Un joli coin de jardin.
- 3 Nacelles du téléphérique
sur vue aérienne de Grenoble
- 4 Photo de famille: Fleck,

Peyrat,
Dumon.
Cougeq
, Harel,

Llroila, Challande, c. Ales-
sandra, Sallée, C. Dumon, N.
Alessandra, C. Chadon, Ges-'
ta, Cohen, Nakache.
- 5 Corerie de la Chartreuse.

e, mait peut-être

; 
t "désert" choisi

il était originaire
de Cologne et de haute extraction nobiliaire, mars son patronyme demeure ieÀoré de
tout un"chacun. Avant refusé les honneurs et les dilnités ôue lui avait o"fferts letout un"chacun. Ayant refuse les honneurs et les diÀnités âue lui avait o"fferts le
pape lui-màneet tiaînant à sa suitesix compagnonsiil s'acharna à découvrir un9î?9 9l;+gç 9t !*ii'-l!,i-?1-zuitesix co.Snpapnonsi il, s'ai
"deserr" ldeât Dour v tmplanter un m
vers et soumir à a" fatuêi"ux attraits.

lanr a sa sulre slx compagnons, ll s acnarna a ol
implanter un monastère éloigné d'un monde qu'il jugeait perdésert" idéal

Les forêts montagnardes consti
ouateuses étoupes de brouillard,
long desquels lè chauffeur de l'a
afin d'atteindre la "corerie" de
une borne demi-heure de marche - en dénivelé' - de la Chartreuse ellemême et de
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etspiriUeur
Pour vivre une existence où se rrê

lent la solitude et l'union fraternelle à

les reoas et le reoos noctume à nÈre
.rne pàillasse posée s.r. un lit de plan-
ches,' dans une'manière d'alcôve.'

Vis-à-vis, la forêt, au-dessus le ciel.
Pour les Alycéen+ "retour sur ter-

re", et le cap droit sur Saint-Pierre-de-
Chartreuse 

- et son restaurant "Beau

de terre et acrompagnement qémerx.
Honneur au chef!

A la fin du de diges-
tif post-café, de cliar-
Eeuse ne peut

C-e sera bie - et "en
grand" - après quelques tours de roues,
à Voiron où la solitude monastique an-

Il faut bien - n'est-ce pas? - que jeunesse (retrouvée) se passe!

I La maqueûe du monastère
. 2 Sous le portralt de saint
Bruno, J-P Peyrat et le révé-
rcntisslmus Dom Johannes
Benedictus - 3 Le paisible et
dl3cr€t coln repo3{ralsons-
études dans chcun des ermi-
tages- 4 Deux chartreux au
travail à la dlstillerle de Voi-
ron - 5 Au repas de midl à
Salnt-Pierre de Chartreuse -
6 Quatre dégustateuT€ aly-
céens face à un alignement
de venes - 7 Gare de Greno-
ble, L. Burgay, J. lzaute, D.
Gamler, Y. Nakache, J-M. Sal-
lée, S. Berleux, J. Corbet et
J-P. Peyrat, à I'heure de la
séparation.
o Photos C. Oumon, D. Gar-
nler, L. Burgay, J-P. Peyrat.
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N FITATRIE ALYCEEIVAT
O NOUVEAUX

ADHÉRENTS

Mme PONTIER
née Michèle BIANCO
63 rue de Trion
69005 LYON
04 74 15 92 12

m ichelepo ntier@oran ge.fr
L 1948-58
frère Pierre - *Robert (+)
Armerigo, Lemmery,
Challande, Mammiferi'
Depère, Bonneval, EquiPe Flash
Sétif
E. N. peinture, dessin, sculPture

M. CORCOS Marc
8254 chemin Makle
Côte Saint-Luc
Montréal M4W lB2 Quebec
Canada
00L 514 484 8044
m arcorcos@videoton.ca
A 1959-6r
Enseignant.

M. EPPE Jacques
"La Ressource"
16350 CHAMPAGNE.MOUTON
0s 45 31 94 44
A 1951-57
Pastre, Arrighi, Marle, Roux'-
Alger, Biskra

M.CARAGUEL Adrien
54 rue des Mainates
97430 LE TAMPON
02 62 57 08 48
ad rien.caraguel@oran ge.fr
L 1942-44
**Madeleine Coste (Akbou' Amokrane,
N'Goousr lghzer)
Braun (mère),Merchica, RisPal
Akbou, Alger, Batna, Blida' Marengo,
Morris

E. N.
Roman autobio "Les Noyaux d'abricot"

Mme COMETTI
née Yvette AUSILIA
6 avenue des Platanes
06100 NICE
04 93 Sl 67 52
yvette.com etti@gm ail.com
L 1945-57
époux Pierre (+2003)
Ausilia, Méchin, Santi'
Voirin -Arnaudies, Lareida-Longevial
E.N.

O NOUVELLE
ADRESSE

MMC LEMMERY
née Monique CRUCHON
Résidence "Maison Lavallette"
50 rue Ali ben Chekhal
34090 MONTPELLIER
*A 1935-42 ** L 1036-44
époux Camille + général

O RENSEIGNEMENTS
COMPLÉUENTAIRES

Mme MONDOU Geneviève
6, rue Princesse Florestine
M 98OOO MONACO
*Christian - Soué, Vialet
Bail, Fatis, Goett, Duplan, Falcone
Alger, Miliana
E. N.

Mme FREY Anne-Marie
16 (et non l3) avenue des Belges

O INTERNET
- lacques ARTHAUD
iakarto@hotmail.fr

-lean CAMBOULNES
iean.camboulives@ orange. f r

-Yaon MAIA,RET
yvon. malaret@nrana doo. f r

SE PRÉSENTENT

Adrien CARAGUEL
Né à Bougie le 6 juin 1925.
Un frère, Georges, deux soeurs Huguette et Janine - laquelle enseignera la linguistique et

la littérature comparée à la faculté d'Alger de 1987 à 7999.
Etudes primaires à l'école Victor-Hugo de Constantine. Interne au collège de Batna de

L937 à 1940, puis au lycée d'Aumale de 7942à t944, avec le souvenir de deux professeurs
remarquables, M. Senckeisen en mathématiques et M. Voilley en anglais.

Après Ie débarquement anglo-américain en 7942, école de pilotage aux USA, en Caroline
du sud et diplôme de pilote en décembre I9M.

Mai 1946, retour des USA, puis éléve professeur d'éducation physique (CREPS d'Aix-en-
Provence), puis aiguilleur du ciel et stage de commandant d'aéroport civil.

1950, instituteur stagiaire à N'Gaous,
Ighzer Amokrane,Akbou.

1956, à La Réunion, enseigne le français
et l'anglais au collège de Salazie. Puis, de
1957 à 1962, directeur du collège.

1962-67, directeur du collège de Rivière
Saint-Louis.

1962 conseiller pédagogique auprès du
ministère de E.N. mauricienne.

1967 -77, Ecole normale, inspectorat.
1975-77, licence linguistique, CAPES

histoire'géographie.
1978-81, La Guadeloupe, à Capestére-

Belle-Eau.
1981-19, retour à La Réunion, et lycée

Roland-Garros, au Tampon, puis retraite.
Co-auteur de trois Iivres de français à

I'usage des élèves mauriciens, éd. Nathan.

MiChèIC PONTIER BIANCO
Père officier. Frère Pierre (école Diderot

et lycée d'Aumale). Logement boulevard
|oly de Brésillon; proche des Mammiféri et
des Challande.

Après une petite enfance sétifienne,
élèvè au vieux Laveran depuis la huitième
puis au Coudiat jusqu'au bac en 1958.- 

Archiviste de l'équipe "Flash".
Etudes, ensuite, à Poitiers (propédeuti-

que et histoire) puis à Montpellier, Cité
universitaire et Parc des Arceaux.

Conjoint, Robert (+) intendant universi-
taire.

Deux filles, Cathy, juriste au siège d'une
grande banque, Monique, maître de confé-
rences.

Rêve réalisé: peinture, dessin, sculpture
selon des modèles vivants, depuis 1990.

Marc CORCOS
f'ai fréquenté notre lycée d'Aumale en-

tre 1959 eT '1,967, et en conserve le souve-
nir de quelques professeurs, M.M. Luciani,
Ferandi, N'kaoua, Mabillon, Petit.

J'ai quitté Constantine - et l'Algérie - en
juillet 1961, avec mes parents, et ma fa-
mille s'est installée à Castelnau-le-Lez,
dans la banlieue de Montpellier.

A 2L ans, j'ai quitte la France pour aller
m'installer au Canada, à Montréal où je
demeure toujours.

Après mes études universitaires, j'ai en-
seigné comme professeur de français et
d'economie dans un lycée - niveau troisiè-
me, seconde.

Je pense être rebaité en 2013.

Yvette COMETTI
Je suis née à Constantine en 1939. Nous

résidions rue des Généraux-Morris. Mon
père travaillait aux PTT, en téléphonie.
Une soeur, Monique, décédée en2002.

Scolarité à Laveran, de Ia 11ème (1945)
au bac (7957), puis quatre ans comme ins-
titutrice à l'école de la rue BenBadis -
Michèle Gallo-Santi y était une collègue.

1961 Faculté d'Aix-en-Provence, puis
professeur d'anglais à Aix et Salon, après
avoir épousé Pierre Cometti, un Constan-
tinois, pilote à la base de Salon, décédé en
2003. Nice enfin, de 1974 à ma retraite
prise en 1999.

Notre fille réside aussi à Nice et je suis
grand-mère de trois petits-enfants.

J'ai retrouvé Claude Voirin née Arnau-
diès, Cermaine Garay et Louis Burgay.



O DECES

de nous quitter, nu creytscule de sn
blébon de reproduire, ci-dessotts, Ie
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Aucun d'entre nous n'a siégé aux côtés de Maurice Corcos dans les conseils municipaux
où il avait été élu en 1965, 1977 et 1977, issus deslistes conduites par Jean Fournier, notre
regretté maire honoraire.

Maurice Corcos faisait partie de ces visages familiers de notre commune où il exerça, du-
rant de longues années, la profession de chirurgien-dentiste. Quand il créa son cabinet den-
taire, il n'y avait que deux chirurgiens dentistes à Castelnau, lui-mênie et le docteur Roussel
dont nous conservons le souvenir.

Maurice Corcos est né à Constantine, en Algérie, le 15 avril 1913.
Depuis longtemps, il avait dans l'idée d'installer sa famille à Castelnau. En effet, dès 1956,

il avait acquis une petite maison à la Verte colline où il venait, avec les siens, par
intermitence, et en particulier pendant les vacances scolaires. En 1961, Maurice Corcos et
sa famille s'ins-tallèrent à Castelnau, quittant définitivement leur terre d'Algérie.

Homme de culture, Maurice Corcos a toujours eu à coeur de transmettre aux autres son
immense savoir, en particulier à ses enfants et petits-enfants.

Au cours de dix-huit années de mandat, il s'est attaché à promouvoir, à Castelnau, l'as-
sainissement. Par aileurs, il participait aux activités de ce qu'on appelait, alors, le Bureau
d'Aide sociale, pionnier de notre actuel CCAS. Il fut, avec le maire, l'artisan de la création

te Cassino, en Italie, bien présents dans notre mémoire et notre histoire
Voilà quel était l'homme qui nous a quittés il y a quelques jours, à l'aube de son centième

annlversalre.
Durant sa longue vie, Maurice Corcos a toujours été à l'image de la grande et belle musi-

que qu'il aimait tant: un homme d'harmonie et de paix. Dans sa vie familiale, militaire, pro-
fessionnelle, municipale et associative, il laisse le souvenir de l'excellence.

..Pourma part, l'ayant-connu depuisma plus jeune enfance, je conserverai, delui,l'image
d'un homme toujours affable, s'intéressant aux autres avec sincérité et discrétion

J'adresse à son épouse Edith, à ses enfants Marc, Claire, Odile, Frédéric, à ses petits-
enfants et arrière-petits-enfants et à toute la communauté juive de Castelnau, nos éondo-
léances émues et l'hommage de notre assemblée.

- Jeanne AUGIER née XAVIER" (Laveran
1931-38) 93 ans, à Toulouse (31) le 05 10
201,2; mère et belle-mère de Luce et Philip-
pe Iægris, Françoise et Pierre Paccard,
Claire et fean Bellis, Marie-Hélène et Gé-
rard Carpentier, Anne-Françoise et Henri
Augiea Anne et Miguel Monferrer; soeur
et belle-soeur de ]acques et Anne-Françoise
Xavier; belle.soeur de Huguette Vincenti,
Cécile Augieç Suzanne Lalanne; grand-
mère de François, Bruno, Philippe, Cécile,
Cyril, Amaud, Laure, Hélène, Thomas,
Catherine, Rémi, Anne-Françoise, Isabelle,
Céline, Jeanne, Aude, Jean, Marie-Char-
lotte, Luc, Coline, Pierre, Frédéric; arrière'
grand-mère de Kevin, Antoine, Thomas,
Quentin, Corenthin, Clément, Thibaut,
Hector, Maureen, Vincent, Gabriel, Bap-
tiste, Antoine, Carmen, Lucas, Matej, Jan,
Barbara, RaphaëI, Philippe, Solène, Ma-
thilde, Hermance, Gersende, Julie, Lalie,
Eloi'se, Adrien,Simon, Paul, Ambre, Jean-
NoëI, Nathary Emmanuel, Claire, Mat-
thieu, Agatha, Encarnation, Appoline

- Max FONLUPI (Aumale 7928-36),
96 ans, le 15 10 2072 à Strasbourg (67);

commandeur de la légion d'honneur,
Croix de guerre T.O.E et Valeur Militaire;
époux de feu ]oséphine née Paganelli;
père et beau-père de Vital, Jean et Nicole
née Debiel Hélène; grand-père de Camil-
le, Jean-François, Christine, Jean-Baptiste
et Frédéric; arrière grand-père de Lucile,
Amaud, Elona, Leanne, Camille, Manon
et RaphaëI.

- Georges DESFEUX (Aumale 7941-M), '

86 ans,le 01 09 20L2à Marseille; époux de
Marie-Madeleine née Burnouf; frère de
feu Francis. Fils de l'ancien directeur du
Collège technique de Constantine.

- Odile POZZO DI BORGO née LOVICHI,
90 ans, le 27 07 2072, à Marseille (13);
épouse de fo; mère et belle-mère de Jean-
Marie et Danièle; grand-mère de Caroline,
Stéphane, Thibault et Romy: arrière-grand-
mère de Chiara, Gaspard et Léonor.

- Pierre OROSCO (Aumale 1933-30) 91 ans,
le 03 04 2072 à Nice (06); époux d'Andrée
née Barate; père de François; frère de fean,
André et Jacques.

- Maurice CORCOS (Aumale 1919-30) 99
ans, le M 09 2012 à Palavas-les-Flots (34);

commandeur de la Légion d'honneur;
époux d'Edith née Zafrani père et beau-
père de Marc et Evelyne née Ce, Claire et
Joseph Allouche, Frédéric et Pabicia née
Laf.ay, Odile et Bernard Foumel; grand-
père de Valérie, Nancy, Yoaru Stéphane,
Fabrice Amaud, Julien, Floriary fean-Loup,
Léa; arrière-grand-père de Sarah, Shalom,
Mandel, Sara.

- Francine LECOUTOUR née KAOUKI,
(Laveran 7935-44), 87 ans, à Vitry-sur Sei-
ne le 13 102012; épouse de feu Yves; mère
et belle.mère de Jean-Marc et Nathalie,
feu Jean-Noël et Sylvie, Isabelle et Antoine
Huguenin, François Lecoutour; grand-mè-
re de Stéphanie, Charlotte, Pierre-Antoine,
Bénédicte et Alexandre; soeur et belle-soeur
des feus facqueline et Jean Dubos.

- Yvonne BOUJOL née ALDEBERT (Lave-
ran 1931-40),91 ans, le 0911 2012,à Saissac
(11); épouse de feu Maurice; mère de
Michèle, Pierre, Paul-André; grand-mère
de François; arrière-grand-mère de Stella.

- Gry DEBONO (Aumale 1931,-39),91 ans,
le 24 77 2072 à Bourges. ( Sera plus danloTrpé en mn i )

O MESSAGES
æ Jean F ONLUPT
Max mon père est né le 8 octobre 1916 à

Lons-Le-Saunier (Jura).
Sa famille était arrivée à Constantine en

1928, son père ayant été affecté au 3ème
Zouaves, comme lieutenant-colonel, ad-
joint de notre grand ancien le colonelJuin
qui commandait alors ce régiment.

Après avoir été élève au Lycée d'Auma-
le entre 1928 et 1936, Max sèrt comme of-
ficier, pendant la guerre, chez les tirail-
leurs algériens.

Démobilisé en 7946, il s'installe, sur le
Rocher, avec une Constantinoise épousée
à Bône en 1941.

Reprenant du service actif en l9SZ, il
part pour l'lndochine, y combat à la tête
d'une compagnie de tirailleurs, et est fait
prisonnier en 1952, avant Dien-Bien-phu.
Il a cependant la chance de figurer parmi
les 10.000 survivants, sur les 40.000 càptifs
des Viets, et d'être libéré.

Muté d'abord en Allemagne il effectue
encore trois séjours en Algérie entre 1955
et 7962, avant de s'installer, en famille, à
Strasbourg où il vivra jusqu'à son décès,
ayant quitté I'armée en 1964.

Avec son épouse décédée en 2006, il a
partagé sa vie entre I'Alsace et la Corse
dont elle était originaire, l'île lui rappelant
l'Algérie qu'il eut toujours dans son cbeur.

m Jo Monique BELLIS
flle de notre amie Jennne Augier
Veuve à 39 ans, avec sept enfants , no-

tre mère, Mme Jeanne Augier née Xavier,
avait continué à gérer, jusqu'en 1963, avec
l'aide de parents et amis djidieliens, la pro-
priété familiale de Taher où avait été as-
sassiné son époux Jean, en avril 1958.

.-Avant son départ pour la métropole,
elle eut la bonté de fairè don, à chacun de
ses ouwiers fidèles, d'un titre de propriété
d'une parcelle de terrain, ce qui ieui pe.-
mit, vingt ans plus tard, d'être reconus
propriétaires et d'y construire leur maison,
au point que l'ensemble des parcelles reçut
le nom de "Jeanne-Augier", en remercie-
ment de ce geste généreux.

En France, notre mère reprit ses études
et devint secrétaire de la faculté de méde-
cine pure de Grenoble jusqu'à l'âge de sa
reEaite. Malgré tous les aléas qu'elle avait
pu subir, elle nous transmit amour de la
patrie, courage et joie de vivre.

LY
Anciens des lycées de Constantine

O Fondateurs
Michel et Janine SADELER

O Présidents d'honneur
Jo POZZO DI BORGO
Jean MALPEL

O Président - Michel CHALLANDE
85, avenue du Pont-Juvénal
34000 Montpellier
04 67 99 34 39
michel. challande @orange.fr

O Trésorier - Jean-Pierre PEYRAT
20, rue Euryale-Dehaynin
75019 Paris
01 42 45 7306
jppeyrat@voila.fr

O Secrétaire général - Guy LABAT
4, Mas de Mounel
341 6ûSt-Bauzille de Montmel
0467 86 13 26
guy.labat@fre.fr

LES BAHUTS DU RHUMEL
O Jean BENOIT

440, route de Vulmix (A36)
73700 Bourg St-Maurice
047907 2931
jemmaplyc @ laposte. net
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sç Gmeviève BAROCHE BENOIT - Repéré, dans un numéro de l'hebdomadaire
"l.a Vie" consâcré au cinquantenaire de l'exode de 1962, la photographie d'une
dasse de dixième au lycée Laveran. document envoyé par une ancienne élève,
Francine Simonin, laquelle des lignes suivantes: "Des
élèves d'origine européenne iennes, iuives ou musulma-
nes". Dans une auEe page photographie d'un couple
constantinois avec sa fillette, sur fond d'entrée (côté BÈche) de la rue Caraman.

x'JoPOZZODIBORGO
Texte reçu pnr Michel Chnllnnde nprès l'en-

uoi de sæ condolénnces à notre président d'hon-
neur, nu nom de I'ALYC,

Merci d'avoir été pÈs de nous.
Merci de ton affection et de celle de ton

épouse.
Pour moi, rien ne sera plus comme

avant. J'ai perdu une grande dame qui
forçait l'admirabon. Elle avait toujours le
sourire dans la nuit qui était devenue la
sienne. Plaise à Dieu de lui donner la lu-
mière qu'on lui a volé sur la Terre.

Merci à toute I'ALYC.

æ Janine BOUCHARD ARNAUD
Deux voyages en Grande Bretagne, cet

été, dont l'un en compagnie d'un de mes
fils. J'ai visité une fois de plus Canterbury,
le Yorkshire et ses abbayes en ruines, les
Yorkshire Dales à lagéologie éhange, et le
disbct des Lacs.

Je suis allée aussi à Ullswater, mais ce
n'était plus la saison où læ dnlfodils d,an-
sent sous la brise.

Je suis, bien str. retoumée en Ecosse,
mon pays d'adoption, cette fois dans l'île
de Lewis avec ses souvenirs Vikings et j'ai
réussi à faire des choses nouvelles dans l'fle
de Skye: j'ai pu admirer le spectacle d'une
baleine au large d'Applecoss et une harde
de cerfs a zurgi devant moi au milieu des
fougères.

x Patrick RAOIGUET
J'ai eu la zurprise de recevoir beau-

mup de messges d'amis inquiets qu'on
me sache Dieu sait otr en Afrique. On
occupe son temps comme on peut sur le
web et l'on n'est iamais assez prudent
avant d'éliminer les messages intrigants.
Ayant dt changer d'adresse-mail, je dois
recomposer mon répertoire à l'aide de ce
qui reste sur mon téléphone portable - un
travail pour l'été.

Je suis content de cette occasion de
contact. il est réconfortant de voir que les
camarades sont attentionnés. Heureuse-
ment que I'ALYC n'a pas suiu la deman-
de de fonds qù est le wai but de ces pi-
ratages, généralement ivoiriens,

x Janine SERS
Lztlre reçte de ln prieure dn monoslère des

sæurs Clnisses de Luzka en Znmbie.
Notre soeur Germaine (née Janine Sers

et lycéenne à Laveran dans les années 30)
est décédée le 28 juin, et le cardinal Mo-
zambwe a tenu à présider à ses obsèques,
l,es riches avaient porté des fleurs tropi-
cales, les pauvres, des chants célébrant sa

douceur, son courage et la paix qui rayon-
na dans son coeur jusqu'au bout. Pendant
cinquante ans, elle a vécu dans notrc com-
munauté sans avoir jamais revu la France
ni les membres de sa famille. Elle était tou-
jours heureuse de revivre sa ieunesse en
lisant "Les Bahuts du Rhumel". Nous ne
nous sommes jamais quittées depuis nos
érudes à la Faculté d'Alger.

s Rolande NIZIER
C'est touiours avec plaisir que je prends

connaissance de tous les bulletins concer-
nant l'ALYC. Faire parvenir trois palmarès
est une heureuse initiative. A leur lecture
j'ai retrouvé, à plusieurs reprises, le nom
d'Emile, mon époux, et de bien d'autres
personnes que i'avais eu la ioie de connal-
tre grâcE à votre association, aussi, je re-
mercie les acteurs de ce travail intéressant.

x Marie-Piene, Phllippe VELLARD
Nos regrets de n'avoir pu être à Greno

ble, pour question de copropriété: change-
ment de syndic, et administrateur provi-
soire incapable. Espérons qu'une prochai-
ne fois permettra de nous revoir.

x Jacques RIVA
Merci, à l'équipe de I'ALYC, pour toutes

ces bonnes remontées dans notre jeunesse

constantinoisel Ça fait, chaque fois, une
bouffée de chaleur.

x Betty PHILIP BBRANCHER
Merci aux amis qui m'ont adr€ssé une

carte de Grenoble. Ie suis désormais tota-
Iement dépendante, dans ma maison de
retraite. Ceux qui souhaitent me parler
peuvcnt m'appeler au 04 I 23 35 48, le
mardi entre 15,æ et 16 heures. Mon assi+
tante de vie décrochera pour moi

ATYCOUSCOUS PARISIEN
Tablée de six au restaurant "L'Atlas", pour tester cette adresse

- conseillée par Leila Surius et validée par Marie-Françoise François -

qui pourrait être un "point de chute" possiblepour une éventuelle
r€ncontre parisienne en mars.

José Claverie fustige l'endormissement français, récurrent dans les
batailles mondiales. fean-Claude Ferri fait revivre ses frasques d'en-
fant et d'adolescent du Coudiat et son atterrissage étudiant à Paris.

Ahmed Kara viendra plus fréquemment à Paris cette année.
Avec Yvette Nakache - fille de Colombie débarquée sur le Rocher

dans les années 50 - lnuis Burgay et Jean-Pierre Peyrat évoquent
I'assemblée générale de Grenoble, heureux moments de retour vers le
passé et de camaraderie.

IEUDIS AUX BUTTES, ETC...
o Le 18 octobre, au "Pavillon du LaC', pour José Claverie, Yvette

Guillet, MarieFrançoise François, Jean Agostini, Guy Labat, Mokhtar
Sakhri, Jean-Pierre Peyrat, retour sur la réussite de l'assemblée géné-
rale de Grenoble et les projets ALYC: site, archivages, etc...

Voyage par Jean Agostini, dans le monde, et l'histoire de l'archi-
tecture et de l'urbanisme; p,érennité des constructions et matériaux
anciens iusqu'à celles et ceux des années 30; béton, nouveaux maté-
riaux et esthétique moderne semblent mal vieillir. Pourtant il y a des
réussites spectaculaires: les ponts, Chicago et ses gratte-ciels.

Inorrsion en Corse avec notre "correspondant local", Jean Agostini
et ses évocations de paysages... et de criminalité.

Après avoir abordé les conditions d'un voyage à Constântine, pré-
sentation du liwe d'Adrien Caraguel - nouvel adhérent - "l,es No-
yaux d'abricots" - un titre qui nous parle.

a l-e 22 octobre, restaurant des "Compagnons Charpentiers du
Devoir", cadre magnifié par des ouvrages de Compagnons dont bois
chefs-d'ceuwe magishaux dans un local sanctuarisé.

o Le 15 novembre, "Pavillon du LaC', vin baque et grillade d'a-
gneau mettent en selle Yvette Cuille! MokhtarSakhri, Jean-Pierre
Ghinamo, louis Burgay et Jean-Pierre Peyrat.

Retour sur les limites à donner à un séjour à Constantine, puis
édrangee autour des soins palliatifs et de l'ultime accompagnement
(travaux de Marie de Hennezel). Puis MokhtarSakhri parle de son
liwe "[es Démons de la foi" (éd. Uni livre), et Yvette Guillet dit
qu'elle avait eu la chance de faire intervenir Mohamed Kacimi
- auteur, entre autres, de "La Confession d'Abraham" dans des clas-
ses de lycéens, autour des trois religions, ce qui a permis des échanges
trs riches entre adolescents autour des croyances et des cultures.

louis Burgay invite à ne pas rater le film "Argo" - suspense et ten-
sions garantis - une exfiltration méconnue autour de la prise d'otages
à l'ambassade américaine de Téhéran.

Passage deJean-Pierre à la "Foire du Livre", à Brive, et contact pris
avec des auteurs liés à l'A.lgérie: Gérard Robert "Algérie, terre des
ocres" (éd. L'Officine), Jean-Michel Ghenassia, Hacène Bouguena,
"La Forfaiture du corbeau" (éd. Bénévent), Malek Chebel, Jean-Noël
Pancrazi, "La Montagne" - dont lui avaient parlé, la veille, Janine et
Christian Cautrès à Limoges - mais aussi "Madame Amoul", et
"[ong séiour" (éd. Gallimard ou liwe de poche). Projet de faire venir
Jean-Noël ou Gérard, Iors d'une rencontre à Paris. A ces auteurs et
leurs visiteurs, présentation des ouvrages d'Adrien Caraguel "Iæs
Noyaux d'abriob" (éd. L'Harmattan) et de Mokhtar Sakhri "les
Démons de la foi".

En final, un flash collectiÊ la peur que faisaient, aux gamins, les bou
sndias, par les rues des villages ou des villes, dans noke enfanc

O MARIAGE
- L€ 24 08 2012, à Fleurie (69), Laure-Anne GOERENS et Matthieu
ARTHAUD, fils d'Anne et fean-Michel Arthaud et petit-fils de nos
amis Odile et Jacques Arthaud.

Voeux de bonheur aux jeunes époux et cordiales félicitations à

leurs familles.

O NAISSANCES
- Hugo MARCHAND, le 14 C62012 à Carpentras (84); fils de SoPhie
et Gilles; petit-fils de Jean-Paul et Suzanne Vinet née Pinaud - Alain
et Christiane Bonnet née Marôand.
- Léo FORTIN, le @ 01 2012 à Cholet (49); fils de Benoft et Nathalie
née Bridonneau; petit-fils de Bemard et Thérèse Fortin née
Lumineau - Jean-Paul et Suzanne Vinet née Pinaud...

Ce qui porte le nombre des anière-petits enfants de nos amis
Raoul Pinaud et Jacqueline néeJoffrion à seize, dont six âlles et dix
garçons.

Voeux d'heureus€ prospérité à ces enfants et félicitations à leurs
ascendants.


